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Visitez le Site de la
Direction des Laboratoires

L’INSPECTION DES
LABORATOIRES :
une forte nécessité

L’exercice de la Biologie est régie par une
réglementation qui s’est beaucoup enrichie depuis
2009 au Sénégal.
La Direction des Laboratoires du Sénégal a, parmi
ses missions, la mise en oeuvre de ces textes
réglementaires, parmi lesquels la délivrance des
autorisations d’ouverture et d’exploitation de
Laboratoires biomédicaux.
Le constat que tout le monde peut faire est que
l’exercice illégal de la Biologie est très répandu au
Sénégal; des “laboratoires” foisonnent partout sans

www.dirlabosn.org

Direction des Laboratoires

aucune autorisation parce que dit-on “çà  rapporte”.
Ce phénomène, qui porte préjudice aussi bien aux
professionnels de la Biologie qu’aux populations,
n’a que trop duré. C’est pourquoi la Direction des
Laboratoires du Sénégal a décidé d’y voir un peu
plus clair en organisant une vaste campagne
d’inspection pour vérifier d’abord la légalité de
l’exercice dans des cliniques, dans des cabinets
médicaux et même dans des maisons.
Si l’exercice est autorisé, les inspecteurs vérifieront
aussi la conformité de la structure avec la
réglementation, en ce qui concerne les locaux, les
ressources humaines, les équipements etc...
Cette importante activité est une nécessité absolue
pour la sécurité des populations et doit être
accompagnée, soutenue par les autorités.
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ACTIVITES DE LA DIRECTION
DES LABORATOIRES

Formation des personnels de Laboratoires

La Direction des Laboratoires a organisé durant les
mois d’Avril et de Juin, trois sessions de formation du
personnel des Laboratoires sur «l’Antibiogramme » à
l’UFR Santé de Thiès, en vue de préparer les
laboratoires à la mise en œuvre de la surveillance des
résistances bactériennes.
Ces ateliers de formation de trois jours ont regroupé
les personnels de tous les laboratoires (publics, privés
militaires) qui pratiquent l’Antibiogramme ou qui
envisagent de le faire incessamment. Les sessions
ont été présidées par le Directeur des Laboratoires,
le Professeur Iyane SOW, et le chef du projet
RESAOLAB, Dr Rokhaya DIAGNE, qui ont tenu à
préciser l’importance de cette formation pour
l’harmonisation de la réalisation de l’antibiogramme
dans tous les laboratoires et à mettre l’accent sur les
recommandations de l’OMS pour l’Antibiogramme.

résistances, a souligné le Responsable des formations
de la DL lors de son exposé.
Au cours de la formation, les experts ont expliqué les
différentes étapes de l’ABG, les matériels
nécessaires, les conditions, le controle de qualité,
les techniques de réalisations, l’interprétation des
résultats. Les exposés étaient animés par des
échanges et partage d’expériences entre les
participants et les formateurs. Des séances de travaux
pratiques pour renforcer les exposés, ont été réalisées
pour mettre en situation le personnel des laboratoires.
La formation a été clôturée par une remise des
attestations.

L’objectif de cette formation est surtout de rappeler
les conditions et les techniques de réalisation de
l’ABG, d’harmoniser le choix des disques et la lecture
interprétative de l’ABG, de présenter et de partager
les outils et la méthode de surveillance des
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Suite à la sélection des laboratoires à accompagner
après l’audit qualité, la Direction des Laboratoires a
organisé une session de formation de coachs chargés
de cette mission d’accompagnement.
Il s’agissait de les amener à s’approprier la norme
15189 qui sera leur référentiel et  à créer les conditions
de réussite de l’accompagnement dans la démarche
qualité des laboratoires sélectionnés.
« L’objectif général poursuivi par cette sensibilisation
est de donner aux coachs les connaissances de base
théoriques et pratiques pour mener à bien
l’accompagnement des laboratoires dans leur
démarche qualité», a expliqué un expert, consultant
en Management de la qualité, durant son exposé.
Au cours de cette formation, beaucoup de temps a
été consacré aux travaux dirigés pour une simulation
de coaching.

Préparation à l’accompagnement Qualité
des laboratoires sélectionnés

Les coachs ont été sélectionnés parmi les auditeurs
SLIPTA, en particulier des Biologistes qui ont suivi
cette première formation de deux jours animée par
des experts en Management de la qualité. Le
coaching, dont le but est surtout de sensibiliser, de
conseiller, d’assister, doit suivre tout un processus
pour une bonne réussite de l’accompagnement.

Ces Coachs formés se rendront dans les laboratoires
sélectionnés, pour poursuivre le processus de
l’accompagnent de la démarche qualité.
Le Directeur des Laboratoires a annoncé en outre,
qu’une réunion de sensibilisation, d’échanges entre
coachs est prévue avant le démarrage des activités.
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ACTIVITES DE SOCIALAB

Lancé au Sénégal le 12 Novembre 2012 sous l’égide
du Ministère de la Santé et  de l’Action Sociale, SOCIALAB
est une collaboration multipartite entre l’Amsterdam
Institute for Global Health and Development (AIGHD,
Pays-Bas), la Direction des Laboratoires du Sénégal (DL),
la Fondation Mérieux (France), le Centre d’Infectiologie
Charles Mérieux de Bamako (CICM, Mali), La Direction
des Laboratoires du Burkina Faso, le Center for Social
Science and Global Health (SSCGH, Pays-Bas) et l’Institut
Pasteur de Dakar. Ce projet est bâti autour du Réseau
d’Afrique de l’Ouest pour le renforcement des
Laboratoires (RESAOLAB) dont le maître d’œuvre est la
Fondation Mérieux. SOCIALAB utilise une approche
interdisciplinaire combinant les sciences biomédicales
(dirigée par Dr Aïcha Marceline Sarr, pharmacienne-
biologiste, DL- Sénégal)  et socio-anthropologiques
dirigée par Dr Winny Koster, anthropologue médicale,
AIGHD- Pays-Bas) avec comme objectifs:
1) Identifier les barrières liées à l’utilisation des tests
de laboratoire dans le cadre des soins prénatals au
Sénégal;
2) Rechercher leurs causes et conséquences ;
3) Formuler des recommandations visant à améliorer
l’utilisation des tests de dépistage dans la santé
maternelle.
Les investigations ciblent la politique sanitaire, les
prestataires de services du laboratoire et de la
consultation prénatale (CPN), ainsi que les utilisatrices
de la consultation prénatale.  La recherche sur le terrain
est menée au Sénégal dans 16 structures de santé
périphériques (4 EPS et 12 Centres de Santé),
sélectionnées sur la base d’un certain nombre de critères
d’éligibilité, tandis que les investigations historiques et
les politiques de santé sont menées aussi au Mali et au
Burkina Faso.
Une évaluation à mi-parcours mandatée par le bailleur
de fonds (WOTRO, l’Agence Néerlandaise pour la
Recherche dans les pays tropicaux) s’est tenue à Dakar
du 2 au 4 Juin 2014 ; l’objectif était de partager les
résultats déjà obtenus au sein du consortium

scientifique de SOCIALAB et discuter avec les parties
prenantes de la santé prénatale au Sénégal afin de les
valider. Le Réseau de Transfert de Connaissances
(Knowledge Translation Network, KTNET) de l’Université
Makerere en Ouganda, financé par WOTRO a apporté
son assistance pour la dissémination efficace et bien
ciblée des résultats.
Etaient présents à la réunion, les représentants du
secteur des laboratoires (publics et privés),  les
représentants des structures sanitaires participant à
l’étude (médecins chefs de district ou adjoints, sages-
femmes, biologistes, techniciens de laboratoire), le
programme de lutte contre le VIH /Sida, le comité
national d’éthique, les représentants de l’association
des techniciens de laboratoire et des biologistes privés.

RESULTATS PRELIMINAIRES
Après 18 mois d’activités de terrain au Sénégal, la
collecte des données  a permis de mettre en évidence un
certain nombre de barrières potentielles liées à
l’utilisation des tests de laboratoire dans la prise en
charge de la femme enceinte au Sénégal. Le terme
‘utilisation′ prend en compte : la demande, l’accès,
l’exécution et l’interprétation des résultats des tests dans
le cadre de la prise en charge de la femme enceinte.

1. Au niveau du laboratoire
Le prix du paquet de tests obligatoires auquel  s’ajoutent
les coûts cachés liés aux multiples allers-retours de la
cliente, les heures d’ouverture mal synchronisées avec
celles de la CPN, l’absence de réseautage qui rend
impossible l’accès rapide aux résultats d’analyses, le
faible niveau de communication au sein du laboratoire
et entre le laboratoire et les autres services.

2. Au niveau de la CPN 
Une des observations majeures est le manque de clarté
concernant la liste des tests prénatals ‘obligatoires’,
‘recommandés’ et ‘facultatifs’. Il s’y ajoute le taux de
déperdition des patientes, des problèmes de non-
conformité dans l’exécution des tests rapides pour la
détermination de l’albuminurie et la glucosurie avec les
bandelettes urinaires, effectuée  par les sages-femmes.
Tout cela est noté dans un contexte de charge de travail
élevée et de précarité de l’emploi pour les sages-femmes,
à l’instar de nombreuses autres catégories de
travailleurs de Santé.

3. Au niveau de la communauté 
1/3 des femmes interrogées avoue ne pas  avoir effectué
leur bilan prénatal lors de leur(s) grossesse(s)
antérieure(s) à cause du prix des tests, parce qu’elles
ont pour priorité les dépenses domestiques ou d’autres
investigations telles que l’échographie.
L’étude va se poursuivre dans les trois pays avec une
meilleure mobilisation des parties prenantes.
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ACTIVITES DE RESAOLAB

- Valider les nouveaux modules de formation et les
mises à jour de certains modules comme convenu
dans le premier atelier,
- Faire le point sur la création d’un master d’ingénieur
en  biologie,
- Réfléchir sur le rôle d’un réseau des laboratoires
face aux épidémies comme la Maladie à virus Ebola.
2°) Atelier régional  sur l’harmonisation de la
qualité des laboratoires dans le cadre de
RESAOLAB et sur l’amélioration des services
de laboratoire.

Objectifs :
- Définir un plan qualité des laboratoires de façon à
le valider par l’ensemble des pays du réseau,
- Proposer un plan harmonisé de supervision des
laboratoires,
- Proposer la mise en place de l’évaluation externe
de la qualité des laboratoires,
- Mener une réflexion commune à propos de
l’accréditation des laboratoires et de l’évaluation des
tests rapides.
3°) Présentation des différents modules par pays
. Gestion des stocks et approvisionnement : Burkina
. Gestion des données de laboratoire : Sénégal
. Management du laboratoire : Bénin
. Formations des prescripteurs : Guinée Conakry
. Management par la qualité : Togo
. Maladies à potentiel épidémique : Niger
. Biosécurité : Mali

Au courant du mois de Mai 2014, la Direction des
laboratoires a participé à deux ateliers régionaux
organisés à Bamako (Mali) par RESAOLAB +.
Ces ateliers ont vu la participation des 7 pays
membres de RESAOLAB+. Partant réalisations et
des acquis obtenus par RESAOLAB, ces ateliers ont
permis de définir les grands axes d’un système
harmonisé de la qualité, de parler de l’accréditation
des laboratoires en Afrique de l’ouest, de faire un
rappel des préconisations de l’OMS et également
d’avancer  de  façon consensuelle sur plusieurs axes
relatifs aux politiques nationales de formations initiales
et continues du personnel de laboratoire et enfin de
partager l’expérience vécue dans certains pays
membres sur les thématiques abordés. Voici une
brève  présentation des ateliers.
1°) Atelier régional sur l’harmonisation de la
formation continue et initiale dans le cadre de
RESAOLAB et sur le développement des
ressources humaines.

Objectifs :
- Faire le point sur l’avancement des plans  nationaux
de formation initiale et continue,
- Faire le point sur les décisions prises par rapport à
la formation de biologistes et d’ingénieurs de
maintenance,
- Faire le point sur les candidatures des techniciens
sélectionnés pour la rentrée 2014 du cours BAMS,
- Programmer la formation des formateurs,
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Etape 1 : Port des
vêtements de travail

IMAGES DU MOIS
Du bon usage des équipements de protection individuelle

dans le contexte de Maladie à virus Ebola
Etape 2 : Port des

bottes
Etape 3 : Port de la
1ère paire de gants

Etape 6 : Port de le
2e paire de gants au-
dessus des poignets de

la blouse

Etape 9 : Port des
lunettes

Etape 4 : Port de
la blouse

Etape 7 : Port du
masque

Etape 5 : Port du
tablier en plastique

ou caoutchouc

Etape 8: Port du
calot
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Démonstration du port et du retrait d’EPI au cours d’une
formation du personnel de Laboratoire et du SAMU
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DONNEES DE LABORADONNEES DE LABORADONNEES DE LABORADONNEES DE LABORADONNEES DE LABORATTTTTOIRESOIRESOIRESOIRESOIRES

           REPUBLIQUE DU SENEGAL
MINISTERE DE LA SANTE ET DE L’ACTION SOCIALE

    RESEAU NATIONAL DE LABORATOIRES

FICHE DE COLLECTE DE DONNEES (Extrait)
 N° Fiche : ___________

FICHE MENSUELLE DE COLLECTE INTEGREE DE DONNEES DE LABORATOIRE

 Type de fiche :     1.Culture  et antibiogramme  2. Pas de culture

 Nom du Laboratoire : ____________________________     (|__|__|__|)

 Niveau labo  :   1.  Labo .PS    2. Labo.DISTRICT  3. Labo. REGIONAL 

                4. Labo. NATIONAL    5.Labo. de REFERENCE. 
  6. . Autre à préciser : ____________________________

Les  données notifiées  proviennent des Laboratoires suivants :

NB : Il est instamment demandé
aux responsables des autres
Laboratoires de faire parvenir
rapidement  et régulièrement les
données.

collectées par Dr M. Lamine Dia, Biologiste,
Gestionnaire des données du RNL

DONNEES DU DEUXIEMETRIMESTRE 2014

                 AVR.      MAI     JUIN

MENINGITES
  Total échantillons LCR     114  65  61
N.  meningitidis A  00   00   00
N.  meningitidis B  00   00   00
N.  meningitidis W135:  00   00   00
S. pneumoniae :  01   02   02
H. influenzae  00   00   00
Diplocoques à Gram (+)  00   00   00
Diplocoques à Gram (-)  00   00   00

 CHOLERA
     Total selles                 68  39  51
V. cholerae O1:  00   00   00

  SHIGELLOSES
     Total selles                68  39  51
 Shigella dysenteriae : 00   00  00
Autres shigelles : 00   00  00

TUBERCULOSE      PNT
Total échantillons      - 445   47           73
Lames à  + :       -    48    10   12
Lames à ++ :       -    19    07   27
Lames à +++ :       -    50    05   24

PALUDISME
     Total échantillons      812      276      252
Pl. falciparum :         58        38        18
Autres plasmodies :         01        00        01

IST
Syphilis (Sérologie) :         13        45       06
Candida albicans :       114           55       57
N. gonorrhoeae :         03        02       01
Trichomonas vaginalis:         17        11       08
Chl. trachomatis (Direct)         11        11       14
Chl. trachomatis (Sérol)         11        05       04

SHISTOSOMIASES
          Total échantillons    1184      401        306
Sch. haematobium :         47        28       06
Sch. mansoni :         01        03       00

VIH
          Total échantillons       823      206    869
VIH-1 :         27        07      11
VIH-2 :         02        02      01
VIH-1+2 :         00        00      00

Autres Pathologies virales
Rougeole :          -         -       -
Poliomyélite (souches vaccinales):  -         -       -
Enterovirus non Polio          -         -       -

                    AVR.      MAI     JUIN

CHNU de Fann : Bactériologie
CHNU de Fann : Parasitologie
LBM Bio 24
EPS Institut d’Hygiène sociale
CHR de ST-Louis
LR de Kaolack

CHR de Tambacounda
CS de Podor
CS de Diourbel
EPS de Kaffrine
CS de Richard Toll
CSS de Richard Toll
CS d’Oussouye


